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INSTRUCTIONS AUX AUTEURS  

Dans le souci d’uniformiser la rédaction des communications, les auteurs doivent se référer aux normes 
du Comité Technique Spécialisé (CTS) de Lettres et Sciences Humaines/CAMES. En effet, le texte doit 
comporter un titre (Times New Roman, taille 12, Lettres capitales, Gras), les Prénom(s) et NOM de 
l’auteur ou des auteurs, l’institution d’attache, l’adresse électronique de (des) auteur(s), le résumé en 
français (250 mots), les mots-clés (cinq), le résumé en anglais (du même volume), les keywords (même 
nombre que les mots-clés). Le résumé doit synthétiser la problématique, la méthodologie et les 
principaux résultats. Le manuscrit doit respecter la structure d’un texte scientifique comportant : 
Introduction (Problématique ; Hypothèse compris) ; Approche méthodologique ; Résultats et Analyse ; 
Discussion ; Conclusion ; Références bibliographiques. Le volume du manuscrit ne doit pas excéder 15 
pages, illustrations comprises. Les textes proposés doivent être saisis à l’interligne 1, Times New 
Roman, taille 11.  

1. Les titres des sections du texte doivent être numérotés de la façon suivante : 1. Premier niveau 
(Times New Roman, Taille de police 12, gras) ; 1.1. Deuxième niveau (Times New Roman, Taille de 
police 12, gras, italique) ; 1.2.1. Troisième niveau (Times New Roman, Taille de police 11, gras, 
italique). 
  
2. Les illustrations : les tableaux, les cartes, les figures, les graphiques, les schémas et les photos 
doivent être numérotés (numérotation continue) en chiffres arabes selon l’ordre de leur apparition dans 
le texte. Ils doivent comporter un titre concis, placé au-dessus de l’élément d’illustration (centré ; taille 
de police 11, gras). La source (centrée) est indiquée en dessous de l’élément d’illustration (Taille de 
police 10). Ces éléments d’illustration doivent être annoncés, insérés puis commentés dans le corps du 
texte.  
 
3. Notes et références : 3.1. Éviter les références de bas de pages ; 3.2. Les références de citation sont 
intégrées au texte citant, selon les cas, ainsi qu’il suit : -Initiale (s) du Prénom ou des Prénoms et Nom 
de l’auteur, année de publication, pages citées. Exemple : (B. FOFANA, 2021, p.28) ; -Initiale (s) du 
Prénom ou des Prénoms et Nom de l’Auteur (année de publication, pages citées). Exemple : B. 
FOFANA (2021, p.28).  
 
4. La bibliographie : elle doit comporter : le nom et le (les) prénom (s) de (des) auteur(s) entièrement 
écrits, l’année de publication de l’ouvrage, le titre, le lieu d’édition, la maison d’édition et le nombre de 
pages de l’ouvrage. Elle peut prendre diverses formes suivant le cas :  
- pour un article : LOUKOU Alain François, 2012, « La diffusion globale de l’Internet en Côte d’Ivoire. 
Évaluation à partir du modèle de Larry Press », in Netcom, vol. 19, n°1-2, pp. 23-42. 

- pour un ouvrage : HAUHOUOT Asseypo Antoine, 2002, Développement, aménagement, 
régionalisation en Côte d’Ivoire, EDUCI, Abidjan, 364 p. 

- un chapitre d’ouvrage collectif : CHATRIOT Alain, 2008, « Les instances consultatives de la politique 
économique et sociale », in Morin, Gilles, Richard, Gilles (dir.), Les deux France du Front populaire, 
Paris, L’Harmattan, « Des poings et des roses », pp. 255-266.  

- pour les mémoires et les thèses : DIARRASSOUBA Bazoumana, 2013, Dynamique territoriale des 
collectivités locales et gestion de l’environnement dans le département de Tiassalé, Thèse de Doctorat 
unique, Université Félix Houphouët Boigny, Abidjan, 489 p.- pour un chapitre des actes des ateliers, 
séminaires, conférences et colloque : BECHI Grah Felix, DIOMANDE Beh Ibrahim et GBALOU De 
Sahi Junior, 2019, Projection de la variabilité climatique à l’horizon 2050 dans le district de la vallée du 
Bandama, Acte du colloque international sur « Dynamique des milieux anthropisés et gouvernance 
spatiale en Afrique subsaharienne depuis les indépendances » 11-13 juin 2019, Bouaké, Côte d’Ivoire, 
pp. 72-88 
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- Pour les documents électroniques : INS, 2010, Enquête sur le travail des enfants en Côte d’Ivoire. 
Disponible à : http://www.ins.ci/n/documents/travail_enfant/Rapport%202008-ENV%202008.pdf, 
consulté le 12 avril 2019, 80 p.  

Éditorial 

Comme intelligence de l’espace et savoir stratégique au service de tous, la géographie œuvre 
constamment à une meilleure compréhension du monde à partir de ses approches et ses méthodes, en 
recourant aux meilleurs outils de chaque époque. Pour les temps modernes, elle le fait à l’aide des 
technologies les plus avancées (ordinateurs, technologies géospatiales, à savoir les SIG, la télédétection, 
le GPS, les drones, etc.) fournissant des données de haute précision sur la localisation, les objets et les 
phénomènes. Dans cette quête, les dynamiques multiformes que subissent les espaces, du fait 
principalement des activités humaines, offrent en permanence aux géographes ainsi qu’à d’autres 
scientifiques des perspectives renouvelées dans l’appréciation approfondie des changements opérés ici 
et là. Ainsi, la ruralité, l’urbanisation, l’industrialisation, les mouvements migratoires de populations, le 
changement climatique, la déforestation, la dégradation de l’environnement, la mondialisation, etc. sont 
autant de processus et de dynamiques qui modifient nos perceptions et vécus de l’espace. Beaucoup plus 
récemment, la transformation numérique et ses enjeux sociaux et spatiaux ont engendré de nouvelles 
formes de territorialité et de mobilité jusque-là inconnues, ou renforcé celles qui existaient au préalable. 
Les logiques sociales, économiques et technologiques produisant ces processus démographiques et ces 
dynamiques spatiales ont toujours constitué un axe structurant de la pensée et de la vision géographique. 
Mais, de plus en plus, les sciences connexes (sciences sociales, sciences économiques, sciences de la 
nature, etc.) s’intéressent elles aussi à l’analyse de ces dynamiques, contribuant ainsi à l’enrichissement 
de la réflexion sur ces problématiques. Dans cette perspective, la revue Géovision qui appelle à observer 
attentivement le monde en vue de mieux en comprendre les évolutions, offre aux chercheurs intéressés 
par ces dynamiques, un cadre idéal de réflexions et d’analyses pour la production d’articles originaux. 
Résolument multidisciplinaire, elle publie donc, outre des travaux géographiques et démographiques, 
des travaux provenant d’autres disciplines des sciences humaines et naturelles. Géovision est éditée sous 
les auspices de la Commission des Études Africaines de l’Union Géographique Internationale (UGI), 
une instance spécialement créée par l’UGI pour promouvoir le débat académique et scientifique sur les 
enjeux, les défis et les problèmes spécifiques de développement à l'Afrique. La revue est semestrielle, 
et parait donc deux fois par an (en anglais et en français). 

                                                                                                                   La rédaction   
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AVERTISSEMENT 

Le contenu des publications n’engage que leurs auteurs.  La Revue Géovision 
ne peut, par conséquent, être tenue responsable de l’usage qui pourrait en être 

fait.   
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Résumé  
En réponse aux vulnérabilités socio-économiques des femmes, l’État ivoirien a initié des politiques 
visant à promouvoir leur autonomisation. L’Institut de Formation et d’Éducation Féminine (IFEF) se 
positionne comme un outil stratégique pour l’éducation et la formation des femmes déscolarisées ou non 
instruites. Dans la ville de Prikro, l’IFEF intervient depuis plusieurs années pour soutenir les femmes à 
travers diverses initiatives. Cette étude évalue l’impact de ces interventions sur l’autonomisation des 
femmes de Prikro. La méthodologie repose sur une approche mixte combinant une recherche 
documentaire, des observations directes, des entretiens semi-structurés et une enquête par questionnaire 
auprès des bénéficiaires. Les résultats montrent que l’IFEF propose des cours d’alphabétisation et des 
formations professionnelles dans des domaines tels que la pâtisserie et la couture, ainsi que des modules 
complémentaires (décoration, art floral, broderie, éducation à la vie familiale, perlage et crochet). Ces 
formations visent à doter les femmes de compétences pour créer des activités génératrices de revenus. 
Cependant, l’analyse révèle que l’impact de l’IFEF est limité, car ses actions bénéficient uniquement à 
une minorité des femmes de la ville. La majorité reste exclue des programmes en raison d’un manque 
de ressources, de sensibilisation et d’infrastructures adéquates. Ainsi, malgré les efforts fournis, l’IFEF 
ne parvient pas à atteindre pleinement ses objectifs d’autonomisation des femmes à Prikro, soulignant 
un bilan mitigé de l’institution. 

Mots clés : Autonomisation, IFEF, Femmes, Socio-économiques, Prikro 

INSTITUTE FOR WOMEN’S TRAINING AND EDUCATION : WHAT 
CONTRIBUTION FOR WOMEN IN THE CITY OF PRIKRO ? 

Abstract  
In response to the socio-economic vulnerabilities of women, the Ivorian government has initiated 
policies aimed at promoting their empowerment. The Institute of Women’s Training and Education 
(IFEF) positions itself as a strategic tool for educating and training women who are either school 
dropouts or uneducated. In the town of Prikro, IFEF has been active for several years, implementing 
various initiatives to support women. This study assesses the impact of these interventions on the 
empowerment of women in Prikro. The methodology is based on a mixed approach, combining 
documentary research, direct observation, semi-structured interviews, and a questionnaire survey 
conducted with beneficiaries. The results indicate that IFEF offers literacy courses and professional 
training in fields such as pastry making and tailoring, along with additional modules (decoration, floral 
art, embroidery, family life education, beadwork, and crochet). These trainings aim to equip women with 
skills to create income-generating activities. However, the analysis reveals that IFEF's impact is limited, 
as its actions benefit only a small portion of the women in the town. The majority remain excluded from 
the programs due to a lack of resources, awareness, and adequate infrastructure. Thus, despite its efforts, 
IFEF falls short of fully achieving its empowerment goals for women in Prikro, highlighting a mixed 
assessment of the institution. 
Keywords : Empowerment, IFEF, Women, Socio-economic, Prikro 
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Introduction 

Les inégalités socio-économiques continuent de peser lourdement sur la condition des femmes en Côte 
d’Ivoire, limitant leur accès aux opportunités de développement et freinant leur autonomisation (N. R. 
YAO et al., 2012, p. 21). Pour y remédier, l’État ivoirien a mis en place diverses politiques et initiatives 
visant à promouvoir l’éducation et la formation des femmes, notamment celles déscolarisées ou non 
instruites (M. FALL et al., 2023, p. 67). Parmi ces initiatives, l’Institut de Formation et d’Éducation 
Féminine (IFEF) se distingue comme un outil stratégique destiné à renforcer les compétences des 
femmes afin de les intégrer plus efficacement dans le tissu socio-économique (PNUD, 2017). L’IFEF 
est opérationnel depuis plusieurs années et s’efforce d’améliorer la condition des femmes en leur offrant 
des programmes variés, allant des cours d’alphabétisation aux formations professionnelles spécialisées 
(M. TALL et al., 2013, p.16).  
Cependant, malgré l’engagement et les efforts déployés, l’impact de ces programmes sur 
l’autonomisation des femmes reste à démontrer. Cette étude s’intéresse donc à la question suivante : 
dans quelle mesure l’IFEF contribue-t-il réellement à l’autonomisation des femmes de la ville de Prikro 
? L’hypothèse formulée est que, bien que l’IFEF fournisse des formations et des opportunités 
économiques, son impact reste limité en raison de l’insuffisance des ressources, de la faible couverture 
géographique et de la sensibilisation insuffisante des populations ciblées. 
La méthodologie adoptée pour cette étude combine une recherche documentaire, des observations de 
terrain, des entretiens et des enquêtes par questionnaire auprès des bénéficiaires, afin de mesurer 
l’efficacité réelle des actions de l’IFEF sur l’autonomisation des femmes à Prikro. 

 
1. Approche méthodologique  

1.1. Présentation de la zone d’étude 

La ville de Prikro est située dans la région de l’Iffou, au centre-est de la Côte d’Ivoire. Elle se trouve 
dans une zone géographique caractérisée par un climat tropical humide, avec des températures 
généralement modérées et des pluies abondantes durant la saison des pluies, de mai à octobre. Le relief 
de la région est principalement constitué de collines douces et de plateaux, ce qui favorise les activités 
agricoles, notamment la culture du cacao, du café et des denrées vivrières comme le manioc, le maïs et 
le riz (E. N’GUESSAN, 2020, p. 23). Ces caractéristiques naturelles influencent directement les modes 
de vie des habitants, principalement orientés vers l’agriculture de subsistance et la gestion des ressources 
en eau, essentielles pour l’agriculture dans un environnement rural. Les précipitations dans cette zone 
sont souvent concentrées durant la saison des pluies, et le réseau hydrographique est constitué de rivières 
et de cours d’eau qui alimentent en eau les populations et les exploitations agricoles. Toutefois, la gestion 
de ces ressources demeure un défi, surtout avec l’impact de la variabilité climatique, qui affecte les 
rendements agricoles et l’approvisionnement en eau, exacerbant la vulnérabilité des populations rurales 
(A. BAMBA, 2018, p. 218).  

Sur le plan humain, Prikro est une ville à dominante rurale, avec une forte densité de population. Les 
habitants sont principalement issus de communautés agricoles, vivant dans des conditions de pauvreté 
et souvent exclues des principales prises de décision socio-économiques. La population de la ville est 
composée de diverses ethnies, avec une majorité de groupes Akan, et les femmes jouent un rôle crucial 
dans les activités agricoles et domestiques, bien qu’elles aient un accès limité à l’éducation et à la 
formation professionnelle (E. N’GUESSAN, 2020, p. 28). La figure 1 présente et localise la ville de 
Prikro. L’IFEF est situé dans le cœur de la ville de Prikro, au quartier Commerce.  
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Figure 1 : Présentation de la ville de Prikro 

 

 

1.2. Données et outils 
Dans le cadre de cette recherche, les données ont été collectées grâce à la recherche documentaire et à 
l’enquête de terrain. La recherche documentaire s’est faite dans la bibliothèque de l’Université Alassane 
Ouattara et sur internet (revues en ligne). Des articles scientifiques, des thèses, mémoires, des livres ont 
été consultés. Quant à l’enquête de terrain, elle s’est déroulée sur l’étendue de la ville de Prikro située 
dans la région de l’Iffou au centre-est de la Côte d’Ivoire. La méthode de collecte de données est donc 
centrée sur les observations directes, les entretiens et les enquêtes par questionnaire.  

- Observation de terrain  
L’observation de terrain a permis de sillonner les locaux de l’IFEF de Prikro afin de faire l’état des lieux 
les différents aménagements, le mode de déroulement des différentes activités, ainsi que 
l’environnement immédiat des formations.  

- Entretiens  
Un entretien a été réalisé avec la directrice de l’IFEF pour mieux comprendre l’organisation de 
l’institution, ses actions et les défis rencontrés.  

- Enquête par questionnaire  
Les femmes bénéficiaires des actions de l’IFEF ont été interrogées sur leur expérience et leur ressenti. 
La population-mère étant le nombre total des femmes bénéficiaires des actions de l’IFEF (152 femmes) 
de 2011-2012 à 2023-2024. Ainsi, au niveau de l’échantillonnage, vu la complexité de constituer un 
échantillonnage aléatoire complet, l’échantillonnage par quota est utilisée. Pour cela, 25% de la 
population-mère est donc enquêtée. Cela n’est pas une norme universelle, mais une proportion jugée 

IFEF  
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suffisante pour représenter la population tout en étant pratique et réaliste au regard des contraintes de la 
recherche. En effet, les pourcentages peuvent varier entre 5% et 30% et peuvent donc être ajustés en 
fonction du contexte et des besoins. 

25% �� 152 =  
25

100
× 152 = 38 ������ 

 

Donc, 38 femmes sur les 152 bénéficiaires sont choisies pour participer à l’enquête. La répartition de 
ces 38 femmes est ensuite effectuée par quartier (Résidentiel, Commerce, Anokro, Dioulakro) en 
fonction de leur proportion dans la population totale des bénéficiaires, ce qui permet de garantir une 
certaine représentativité des différents quartiers. Le tableau 1 présente la répartition des bénéficiaires 
par quartiers.  

 
Tableau 1 : Nombre de bénéficiaires enquêtées par quartier dans la ville de Prikro 

Quartier Nombre de bénéficiaires Nombre de bénéficiaires enquêtées 

Résidentiel 55 14 
Commerce 56 14 

Anokro 19 5 
Dioulakro 22 5 

Total 152 38 
Source : IFEF 2024 et Enquêtes de terrain 2024 

En raison du nombre restreint des quartiers de la ville de Prikro, ils sont tous pris en compte dans cette 
étude. 

 

1.3. Méthodes de traitement et d’analyse de données 
Le traitement et l’analyse des données collectées dans cette étude suivent une démarche systématique 
qui intègre à la fois des techniques quantitatives et qualitatives, afin d’assurer une analyse complète et 
cohérente des résultats. 

Le traitement des données dans cette étude repose sur une approche mixte combinant des analyses 
quantitatives et qualitatives. Les données quantitatives issues des questionnaires, ont été dépouillées et 
analysées. Le dépouillement a consisté à regrouper les réponses et à les codifier pour faciliter leur 
traitement statistique. Les analyses descriptives ont inclus des calculs de fréquences, de pourcentages et 
des mesures de tendance centrale, permettant d’obtenir une vue d’ensemble des caractéristiques des 
bénéficiaires de l’IFEF et des formations suivies. Les résultats quantitatifs sont ensuite représentés sous 
forme de graphiques et de tableaux, facilitant ainsi l’interprétation des données et leur comparaison avec 
la littérature existante. 

L’analyse qualitative des données a été réalisée à partir des entretiens et des observations de terrain. Les 
retranscriptions des entretiens ont été soumises à une analyse thématique pour identifier les motifs 
récurrents concernant l’organisation, les défis et l’impact perçu des formations offertes par l’IFEF. Les 
observations ont permis de vérifier les informations obtenues lors des entretiens et d’évaluer l’état des 
infrastructures. La triangulation des données qualitatives et quantitatives a renforcé la validité des 
résultats en croisant différentes sources d’informations.  
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2. Résultats et analyses   

2.1. Organisation de l’IFEF 
2.1.1. Contexte général de création 

Mise en place en 1958, l’Institut de Formation et d’Éducation Féminine (IFEF), a connue plusieurs 
dénominations notamment « Foyers de la Femme », « Foyers Féminins », « Instituts Féminins ». C’est 
depuis 1993 que cette structure a adopté le nom IFEF (Institut de Formation et d’Éducation Féminine). 
Œuvrant pour le bien-être de la femme à travers son autonomisation socio-économique, l’IFEF est 
aujourd’hui sous la tutelle du ministère de la femme, de la famille et de l’enfant. Elle compte aujourd’hui 
119 centres déployés sur l’étendue du territoire national. 

Sa clientèle est constituée de femmes adultes et de jeunes filles analphabètes et/ou déscolarisées et aussi 
de quelques femmes lettrées. En effet, cet institut a pour mission d’assurer l’autonomie des femmes, 
d’offrir aux femmes la possibilité d’acquérir des compétences sociales de bases (lecture, écriture, calcul, 
civisme, hygiène, nutrition, planning familial), de  donner une formation qualifiante à divers métiers tels 
que la couture, la pâtisserie, la broderie, l’art floral et la décoration, en vue de leur insertion 
professionnelle, d’encadrer les groupements de femmes en matière de gestion coopérative et de 
comptabilité simplifiée. 

 
2.1.2. Organisation de l’IFEF de Prikro 
À Prikro, l’IFEF a vu le jour en avril 2010 ; ainsi durant 14 années, elle a encadré plus de 152 femmes.  
Les formations de l’IFEF de Prikro portent sur l’alphabétisation et les disciplines conduisant à la création 
d’activités génératrices de revenus (pâtisserie, couture). En plus de ces formations, cet institut inclus des 
formations additifs (décoration, art floral, broderie, éducation à la vie familiale, perlage et crochet) qui 
sont dispensées aux différentes auditrices. Ces différentes formations sont assurées par un personnel 
spécialisé en éducation (des maîtres et des maîtres adjoints d’éducation permanent) sous la supervision 
de la directrice départementale de l’IFEF.  

À noter que le coût des formations dispensées à l’IFEF varie de 25 000 FCFA à 35 000 FCFA selon le 
type de formation (tableau 2). 

Tableau 2 : Coût des formations dispensées à l’IFEF de Prikro 
Type de métier Coût de la formation par année 

Alphabétisation 25 000 FCFA     

Pâtisserie 35 000 FCFA 

Couture 30 000 FCFA 

Source : Enquêtes de terrain, 2024 

La durée de ces formations oscille entre deux et trois ans en fonction du niveau d’étude et de la 
disponibilité des auditrices. Cependant, l’IFEF assiste souvent les femmes en association, dans le but de 
les aider à exceller.  

 

2.2. Bilan mitigé de l’IFEF à l’autonomisation des femmes de la ville de Prikro 
2.2.1.  Faible participation des femmes aux cours d’alphabétisation  

La réduction du taux de femmes analphabètes est l’une des missions de l’institut de formation et 
d’éducation féminine. Ainsi, l’IFEF de Prikro, propose des cours d’alphabétisation aux jeunes filles et 
aux femmes déscolarisées ou non instruites. Cependant, la population féminine montre un désintérêt 
pour ces cours d’alphabétisation. En 13 années d’exercice, on note que c’est moins de 5% de la 
population féminine de la ville de Prikro qui est bénéficiaire de ces cours d’alphabétisation (figure 2). 



  
 
        Géovision                    Mieux comprendre l’espace              N° 12_ Décembre 2024               (Volume 2) 
 

Géovision,  Revue du Laboratoire Africain de Démographie et des Dynamiques Spatiales, Département de Géographie 

_Université Alassane Ouattara _  ISSN : 2707-0395 Copyright @ décembre 2024_Tous droits réservés 

 
  150 

Figure 2 : Bénéficiaires des services d’alphabétisation de l’IFEF de Prikro de 2011-2012 à 2023-
2024 

 

Source : IFEF Prikro, 2024 et enquêtes de terrain, 2024 

La figure 2 présente le nombre de bénéficiaires des services d’alphabétisation de l’IFEF de Prikro de 
2011-2012 à 2023-2024. On observe que le nombre d’auditrices oscille entre 5 en 2018-2019 et 17 en 
2022-2023, traduisant une fluctuation dans la participation au fil des années. 
En 2018-2019, l’IFEF n’a enregistré que 5 auditrices, contre 17 en 2023-2024, marquant une progression 
notable. Cependant, parmi les femmes inscrites, seule une faible proportion parvient à suivre les cours 
avec assiduité jusqu’à la fin de l’année. En 2016-2017, par exemple, seulement 13 % des inscrites ont 
terminé l’année, tandis qu’en 2023-2024, 71 % des femmes inscrites ont pu achever leur cycle 
d’alphabétisation. Cette progression indique une amélioration des efforts de rétention, bien que la 
participation globale reste encore limitée.  
De manière générale, le taux de participation des femmes aux cours d’alphabétisation dispensés par 
l’IFEF reste faible. Cela s’explique principalement par le fait que la majorité des femmes de cette région 
sont issues de communautés rurales et agricoles, où l’alphabétisation est perçue comme secondaire. Leur 
activité principale, l’agriculture, ne nécessite pas directement d’être instruit, ce qui réduit leur motivation 
à participer à ces programmes.  
 
Depuis l’année 2021-2022, l’IFEF a introduit des stratégies innovantes pour inciter davantage de 
femmes à participer aux cours d’alphabétisation. Ces stratégies incluent notamment le réaménagement 
des horaires pour mieux s’adapter aux emplois du temps des femmes exerçant diverses activités. Les 
horaires proposés permettent ainsi d’accueillir deux profils principaux de participantes : celles 
disponibles en journée et celles occupées durant la journée. 
En effet, les cours en journée sont organisés en deux sessions : de 8h00 à 11h00 et de 14h00 à 16h30, 
totalisant 5h30 par jour. Ils se tiennent quatre jours par semaine (lundi, mardi, jeudi et vendredi). Ce 
format s’adresse principalement aux femmes ayant peu ou pas d’occupation pendant la journée. 
Quant aux cours en soirée, ils sont destinés aux femmes occupées pendant la journée, ces cours se 
déroulent de 20h00 à 21h00, soit une heure par session, également quatre jours par semaine (lundi, 
mardi, jeudi et vendredi). Cette flexibilité horaire permet de toucher un public plus large, notamment 
celles qui travaillent ou s’occupent de leur famille en journée. 
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Ces aménagements horaires répondent aux besoins spécifiques des femmes en fonction de leur mode de 
vie et de leurs obligations professionnelles ou familiales, rendant ainsi les cours d’alphabétisation plus 
accessibles et attractifs. 
La stratégie mise en œuvre par l’IFEF commence à porter ses fruits. Par exemple, en 2022-2023, 71 % 
des femmes inscrites ont achevé leur première année de formation, contre seulement 13 % en 2016-
2017. Cette amélioration traduit une meilleure organisation et un effort accru pour répondre aux 
contraintes des bénéficiaires, tout en valorisant l’éducation féminine dans cette région rurale. 
Malgré ces progrès, des défis subsistent pour accroître la participation et l’assiduité des femmes aux 
cours d’alphabétisation. Une sensibilisation plus intense et des mesures incitatives pourraient contribuer 
à améliorer davantage ces indicateurs.  
 

2.2.2.  Un désintérêt des femmes de la ville de Prikro aux formations dans les métiers   
En dehors des cours d’alphabétisation que dispense l’IFEF de Prikro, cet institut assure la formation des 
femmes dans les métiers de pâtisserie et couture. Cependant, il ne dispose pas encore d’élèves pour 
l’apprentissage de la couture. La pâtisserie quant à elle est pratiquée depuis 2018-2019 (figure 3). 

Figure 3 : Nombre d’apprenantes en pâtisserie à l’IFEF de Prikro de 2018-2019 à 2023-2024 

 

Source : IFEF Prikro, 2024 et enquêtes de terrain, 2024 

La formation en pâtisserie, pratiquée à l’IFEF de Prikro depuis six ans, peine encore à attirer un nombre 
significatif de participantes. On note une inégale répartition des auditrices en fonction des années. Par 
exemple, l’année scolaire 2023-2024 a enregistré six auditrices, contre seulement trois en 2020-2021. 
Cependant, un progrès est à souligner : toutes les auditrices inscrites en 2023-2024 ont pu achever leur 
formation, contrairement aux années 2018 à 2020, où aucune inscrite n’a terminé le programme. Le 
nombre limité de participantes depuis 2018 s’explique par plusieurs facteurs : 

- un manque de sensibilisation : beaucoup de femmes de la région, en particulier celles du groupe 
Anoh, ignorent l’existence de cette formation et les opportunités économiques qu’elle peut 
offrir ; 

- un contexte rural peu favorable : la ville de Prikro, à forte dominance agricole, perçoit encore 
la pâtisserie comme une activité marginale et non prioritaire. 

La répartition ethnique des auditrices révèle également des disparités marquées. Les femmes Baoulé 
dominent largement la formation avec 84,6 % des inscrites, tandis que les femmes Anoh et Attié sont 
chacune représentées à hauteur de 7,7 %. Les autres groupes ethniques n’y participent pas du tout. 

0

1

2

3

4

5

6

2018-2019 2019-2020 2020-2021 2021-2022 2022-2023 2023-2024

E
ff

ec
ti

f

Année academique

Inscrite Classée en fin d'année



  
 
        Géovision                    Mieux comprendre l’espace              N° 12_ Décembre 2024               (Volume 2) 
 

Géovision,  Revue du Laboratoire Africain de Démographie et des Dynamiques Spatiales, Département de Géographie 

_Université Alassane Ouattara _  ISSN : 2707-0395 Copyright @ décembre 2024_Tous droits réservés 

 
  152 

Un autre frein majeur à la participation, est le niveau minimum d’instruction exigé pour suivre la 
formation. Les participantes doivent être capables de lire et de comprendre les chiffres et lettres, 
indispensables pour maîtriser le dosage des ingrédients dans les recettes. Cette exigence exclut une 
grande partie des femmes non instruites. Ces dernières doivent d’abord suivre des cours 
d’alphabétisation, ce qui peut s’étendre sur plusieurs années avant de pouvoir intégrer la formation. 

Cependant, les femmes âgées de 35 à 55 ans, qui représentent la majorité des participantes potentielles, 
jugent cette procédure trop longue et préfèrent se tourner vers des activités comme l’agriculture ou le 
commerce, plus immédiatement accessibles et moins contraignantes. 

Contrairement à la pâtisserie, la formation en couture n’a pas encore réellement débuté. En 2022-2023, 
une seule femme s’est inscrite, mais étant non instruite, elle doit d’abord suivre deux ans de cours 
d’alphabétisation avant de pouvoir commencer l’apprentissage. Cette situation illustre les défis liés au 
faible niveau d’instruction des femmes de la région.  
En plus de la pâtisserie et de la couture, l’IFEF propose d’autres formations telles que : l’art floral, la 
broderie, le crochet, le perlage, l’éducation à la vie familiale.  
Pour garantir une organisation optimale, des emplois du temps bien définis ont été conçus. Ainsi, les 
cours de pâtisserie et d’éducation à la vie familiale sont dispensés le matin. L’après-midi est réservé aux 
formations additives (art floral, broderie, crochet et perlage).  
Ces programmes diversifiés visent à offrir aux femmes des compétences variées, susceptibles de 
répondre à leurs besoins et de stimuler leur autonomisation.  

Malgré une offre de formation riche et variée, les défis liés au manque d’instruction, au contexte socio-
économique rural et à la faible sensibilisation limitent la participation des femmes aux programmes de 
l’IFEF. Pour inverser cette tendance, des campagnes de sensibilisation sur les avantages économiques 
et sociaux des formations comme la pâtisserie et la couture, associées à une meilleure accessibilité des 
cours d’alphabétisation, pourraient jouer un rôle clé 

 
2.2.3. Quelques actions de l’IFEF dans l’accompagnement des groupements de femmes 

En plus des formations en alphabétisation, l’IFEF de Prikro accompagne les groupements féminins dans 
leurs différentes actions. Il s’agit de la participation de l’IFEF à la rédaction des règlements intérieurs 
des associations, les sensibilisations sur l’importance des prêts bancaires (surtout le prêt FAFCI), inciter 
les femmes à participer à la journée nationale de la femme. 

 

2.3. Perspectives d’Amélioration des Actions de l’IFEF pour une Meilleure 
Inclusion des Femmes à Prikro  

Afin de renforcer l’impact des actions de l’IFEF dans la ville de Prikro et d’assurer une autonomisation 
plus inclusive des femmes, plusieurs solutions et perspectives sont proposées : 

- améliorer la couverture géographique et l’accessibilité des services : l’extension des activités de 
l’IFEF dans les quartiers périphériques et moins desservis de Prikro permettrait de toucher une 
plus grande proportion de femmes. L’établissement de points de formation décentralisés ou des 
collaborations avec des associations locales pourraient faciliter l’accès aux formations pour les 
femmes vivant loin du centre-ville ; 

- augmenter les ressources matérielles et financières : le manque d’équipements et de ressources 
a été identifié comme une contrainte majeure. Il est donc crucial de renforcer les partenariats 
avec des organisations non gouvernementales (ONG), des institutions internationales et le 
secteur privé pour obtenir des financements supplémentaires. Une augmentation du budget 
alloué à l’IFEF permettrait d’acquérir davantage de matériel de formation et d’améliorer les 
infrastructures existantes ; 
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- mettre en place un suivi post-formation efficace : pour maximiser l’impact des formations, il est 
important d’accompagner les bénéficiaires après leur formation. Des dispositifs d’incubation et 
de mentorat, ainsi que des formations supplémentaires sur la gestion d’entreprise et l’accès aux 
microcrédits, pourraient aider les femmes à mieux utiliser leurs compétences et à développer 
des activités génératrices de revenus durables ; 

- renforcer la sensibilisation et la communication : l’IFEF devrait intensifier ses campagnes de 
sensibilisation sur les opportunités de formation, notamment dans les quartiers éloignés et parmi 
les groupes vulnérables. L’utilisation des radios communautaires, des réseaux sociaux et des 
réunions communautaires pourrait accroître la visibilité de l’IFEF et encourager davantage de 
femmes à participer ; 

- diversifier et adapter les programmes de formation : les formations actuelles pourraient être 
élargies pour inclure de nouvelles compétences en forte demande sur le marché local, telles que 
la transformation agroalimentaire, le commerce en ligne et l’utilisation des technologies 
numériques. Cela permettrait de mieux répondre aux besoins économiques changeants et 
d’offrir des perspectives d’emploi plus diversifiées aux femmes formées. 
 

En mettant en œuvre ces solutions, l’IFEF pourrait non seulement améliorer l’impact de ses actions, 
mais aussi contribuer de manière plus significative à l’autonomisation socio-économique des femmes 
de Prikro, répondant ainsi aux défis et attentes identifiés dans cette étude. 

3. Discussion 

Les résultats de l’étude révèlent que l’IFEF de Prikro contribue à l’autonomisation des femmes à travers 
des formations professionnelles et des cours d’alphabétisation. Ces formations permettent aux 
bénéficiaires d’acquérir des compétences techniques et de générer des revenus supplémentaires. Cette 
observation est cohérente avec les travaux de A. BAMBA (2018, p. 224), qui montrent que les centres 
de formation pour femmes en Côte d’Ivoire ont un effet positif sur l’amélioration des compétences 
professionnelles et l’indépendance économique des participantes. Cependant, l’étude souligne 
également que l’impact de l’IFEF est limité par plusieurs obstacles, notamment le manque de ressources, 
la faible couverture géographique des services et l’absence de suivi post-formation. Ces résultats 
rejoignent ceux de M. TALL et al., (2013), qui identifient l’insuffisance de financement et le manque 
de sensibilisation comme des freins majeurs aux initiatives d’autonomisation des femmes en milieu 
rural. En effet, dans leur étude sur l’impact des programmes de formation en milieu rural, ils ont constaté 
que les femmes ayant suivi des formations sans accompagnement post-formation peinent à créer des 
activités durables, en raison du manque de soutien continu et de l’accès limité aux microcrédits. 

L’une des principales implications des résultats est la nécessité de renforcer les ressources allouées aux 
programmes de formation de l’IFEF. Comme le souligne le PNUD (2017, p. 28), les programmes 
d’alphabétisation et de formation professionnelle pour femmes en Afrique de l’Ouest nécessitent non 
seulement des fonds adéquats, mais également une approche intégrée, incluant des services 
d’accompagnement et d’incubation d’entreprises. L’absence de suivi est une lacune critique qui limite 
l’efficacité des formations offertes par l’IFEF, comme l’ont également montré les travaux d’A. BAMBA 
(2018) sur les centres de formation professionnelle en Côte d’ Ivoire. 

Pour remédier à ces limites, il serait pertinent de s’inspirer des modèles de programmes adoptés dans 
d’autres régions. Par exemple, une étude menée par N.R. YAO et al., (2012), (a montré qu’un 
accompagnement continu, incluant des formations supplémentaires en gestion d’entreprise et un accès 
facilité aux microcrédits, a permis aux bénéficiaires de formations similaires de développer des activités 
plus pérennes et rentables. L’extension des activités de l’IFEF à d’autres quartiers et l’amélioration de 
la sensibilisation sur les opportunités offertes sont également des pistes qui ont été explorées dans 
diverses études (E. N’GUESSAN 2020 ; A. BAMBA).  
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Conclusion  
Cette étude visait à évaluer l’apport de l’Institut de Formation et d’Éducation Féminine (IFEF) dans 
l’autonomisation des femmes de la ville de Prikro. Les résultats montrent que l’IFEF joue un rôle 
significatif en offrant des formations variées telles que l’alphabétisation et des activités professionnelles 
(couture, pâtisserie), ainsi que des modules complémentaires (broderie, décoration). Ces programmes 
ont permis à une partie des femmes bénéficiaires de développer des compétences et de créer des activités 
génératrices de revenus, contribuant ainsi à améliorer leurs conditions socio-économiques. 

Cependant, l’impact global de l’IFEF demeure limité par plusieurs contraintes. Les difficultés d’accès 
aux formations, le manque de sensibilisation dans certains quartiers, et l’insuffisance des ressources 
matérielles et financières ont restreint la portée de ses actions. Par conséquent, une part importante de 
la population féminine de Prikro n’a pas pu bénéficier de ces initiatives. L’absence de suivi post-
formation a également entravé l'application des compétences acquises. Pour renforcer l’impact de 
l’IFEF, il est essentiel d’améliorer la couverture géographique des services, d’augmenter les ressources 
disponibles et de mettre en place des mécanismes d’accompagnement après la formation. Ces 
recommandations pourraient permettre à l’IFEF de mieux contribuer à l’autonomisation des femmes et 
de répondre aux attentes de la communauté de Prikro de manière plus efficace 
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